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Article « Un monde de villes » 

 

Un monde de villes : perspectives mondiales pour 2050 

Depuis la révolution néolithique qui a signé l’éclosion des premières cités, quelques millénaires 

avant notre ère, l’humanité n’a eu de cesse d’édifier des villes. Mais jamais ce phénomène […] n’a connu 

une croissance aussi foudroyante qu’au XXe siècle, au point qu’en quelques générations, Homo sapiens est 

devenu majoritairement « Homo urbanus ». En 1900, seul un être humain sur huit était un citadin, alors 

même que venait de se produire la révolution industrielle qui s’était traduite par une forte croissance des 

villes en Europe, rappelle [le géographe] Michel Lussault. En 1950, quand a débuté la phase 

d’urbanisation la plus puissante de toute l’histoire, la proportion était déjà de trois sur dix. Et en 2008, un 

seuil décisif a été franchi : pour la première fois depuis que notre espèce imprime sa marque sur la 

planète, plus de 50 % de l’humanité – c’est-à-dire […] entre 3,3 et 3,5 milliards de personnes – vivaient 

dans des ensembles urbains. » Le processus, loin de s’essouffler, va s’amplifier. Toutes les régions du globe, 

pronostique l’Organisation des Nations unies, seront plus urbaines que rurales d’ici à 2030. Et en 2050, 

près de 75 % des quelque 10 milliards d’habitants attendus sur Terre résideront en ville. L’Asie hébergera 

alors plus de la moitié de la population urbaine mondiale et l’Afrique un quart. 

Philippe Testard-Vaillant, « Un monde de villes », Le journal du CNRS, 2023 [en ligne]. 

 

 

Chapitre 1 – La métropolisation : un processus mondial différencié 

Étude de cas – La métropolisation au Brésil : dynamiques et contrastes 


